
Nom : Blaireau européen 
Nom scientifique : 
Meles meles
Famille :
Mustélidés 
Taille : 60 à 90 cm  
Poids : 10 à 25 kg 
Portée : 1 à 5 petits,  
1 portée/an
Mâle : Le blaireau
Femelle : La blairelle
Petit : Le blaireautin

Signes particuliers : 
Mon odorat, plus de 700 fois supérieur à celui des 
humains, me permet de chercher de la nourriture ou 
de communiquer.                                                             
Ma vue, quant à elle, est plutôt mauvaise. 

Depuis toujours, j’ai mauvaise 
réputation. Pourtant je suis 
inoffensif et me montre plutôt 
craintif. Je peux rester plusieurs 
heures dans mon terrier avant de 
sortir pour être sûr qu’il n’y a pas 
de menace.
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Carte d’identité

L’hiver, je n’hiberne pas, mais je vis au ralenti.           
Je me réveille régulièrement pour manger, me 
toiletter et faire de rares sorties.

Je me reproduis principalement en début                    
d’année, mais la blairelle ne met bas qu’en février 
de l’année suivante, c’est la gestation différée.

Nos populations se régulent 
naturellement. Chaque année, 
seule une femelle sur trois donne 
naissance à des jeunes.

Au printemps, les blaireautins 
âgés d’un an deviennent                 
indépendants. Certains restent 
au terrier et d’autres le quittent 
pour trouver un autre territoire.

En été, je passe beaucoup de temps à rechercher 
de la nourriture :  je fais des réserves de graisse en 
vue de l’hiver.

En automne,  je réalise 
d’importants aménagements 
au sein de mon terrier. 
Mon but est de le rendre 
confortable pour faire face 
au froid hivernal.

En Alsace, nous formons 
des clans familiaux de 
trois à quatre individus en 
moyenne.
Nos terriers se transmettent 
de génération en génération. 
Ils peuvent accueillir d’autres 
espèces, avec lesquelles je 
peux cohabiter (renard, lapin).

Mon régime alimentaire omnivore 
est principalement constitué de 
vers de terre. J’apprécie aussi 
les limaces, insectes, rongeurs ou 
encore baies sauvages.

Adresse : 
Je suis un terrassier hors pair. Mon terrier se situe 
partout où le sol est assez meuble, de préférence 
sur des terrains pentus et boisés. Il comporte une 
à plusieurs dizaines d’entrées. À l’intérieur, on  
trouve des couloirs et des chambres. 

Mon mode de vie



Pôle Médiation Faune Sauvage

Un terrier près de chez vous ?

Le pôle Médiation Faune Sauvage piloté par la LPO 
Alsace est destiné à répondre à vos questions et à     
apporter les conseils adaptés à chaque situation :

03 88 22 07 35  ou  06 87 14 66 78 
alsace.mediation@lpo.fr

50 %

gepma.org

groupe d’étude et de Protection des Mammifères d’Alsace 
8 rue Adèle Riton - 67000 STRASBOURg 

Tél. 03 88 22 53 51 - courriel : contact@gepma.org

LE BlAiReAU
eUROPéen

Ensemble, préservons 
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blaireaux sont victimes de collisions 
routières chaque année en France.

individus sont tués chaque année par 
des chasseurs en France.

des jeunes meurent durant leur                             
première année.

En France, je suis classé chassable                    
(par déterrage ou tir), sauf dans le                

Bas-Rhin depuis 2004.

Vous avez eu la chance de voir un blaireau, 
n’hésitez pas à transmettre vos observations 
sur le site participatif «faune-alsace.org» qui 
permet de collecter les données faunistiques 
de la région.

30 000

Le Réseau Blaireau

Dans le but de mieux appréhender la                                           
dynamique des populations de blaireaux en 
Alsace, le GEPMA a lancé un suivi inédit des                      
terriers de blaireaux dans tout le territoire en 
2002.

Un réseau de plus 80 bénévoles recense ainsi 
chaque année un maximum de terriers et en réalise 
le suivi sur le long terme.

1 300 terriers ont été répertoriés en 2017. Ce suivi 
permet d’obtenir des informations telles que la      
typologie des terriers : les terriers principaux sont 
utilisés tout au long de l’année par la majorité du 
clan, tandis que les terriers secondaires ne sont 
occupés qu’occasionnellement.
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Le GEPMA et la LPO Alsace ont créé conjointement le 
pôle Médiation Faune Sauvage en 2008. Ce dernier             
assume un rôle de conseil et  d’expertise dans un 
grand nombre de problématiques liées à la faune        
sauvage (plus de 3 500 cas traités par an). 

Parmi les problématiques traitées par le pôle MFS, 
celles impliquant le Blaireau européen demandent 
une attention particulière, car une solution adaptée 
requiert un diagnostic précis et un suivi prolongé. 

Les contextes sont divers : agriculture, viticulture,               
milieux urbains, digues, remblais routiers et ferroviaires... 
L’expérience  du  pôle a permis de mettre au point 
des solutions dûment éprouvées, propres à chaque 
situation.


